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Si la culture du viol 

m’était contée…



Unboxing sur la culture du viol !

= Anglicisme désignant un type de vidéos 
publiées sur la Toile (le net !) dans 

lesquelles des personnes se filment en 
train de déballer les produits qu’elles 

viennent d’acheter et les commentent…
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Définition de la culture du viol

• Apparue dans les années 70, aux Etats-Unis, “rape 
culture”ou “culture du viol” créé par les mouvements 
féministes qui avaient commencé à engager des 
efforts de prise de conscience visant à éduquer le 
public sur la fréquence du viol. 

• 2000, le concept sera associé à la culture française…

• Désigne : un appareil de pensée, de représentation, 
de pratiques et de discours qui excuserait, 
banaliserait, érotiserait voire encouragerait le viol. 
Transmise par la culture (cinéma, littérature…), par 
l’éducation, par les médias et par toutes les nouvelles 
TIC.
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• Mythes et Représentations sur le viol tendant à 
réhabiliter les agresseurs et blâmer les 
victimes.

• Véhiculés par les hommes et les femmes

• Imaginaire collectif : Stéréotype du « vrai viol »

– Elle ne s‘est pas débattue, c'est qu'elle le voulait…

– Que faisait-elle dehors à cet heure-là ?

• Quant au viol d’une femme sur un homme :

– un homme est forcément plus fort qu'une femme

– si un homme a une érection, c'est qu'il est 
consentant

– tous les hommes ont envie de toutes les femmes ; 
il ne peut qu'être heureux de ce qui lui arrive. 4



HISTORIQUEMENT

• Viol comme atteinte aux bonnes mœurs ou à 
l’honneur du chef de famille.

• Code pénal : Différence de traitement selon 
homme / femme (acte de pénétration)

• Vidéo : Violence faites aux hommes
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LE BISOU DE MAMIE 

BEURKKK…

Ton corps 

t’appartient…à mamie
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Oh je ne l’ai pas violé 

non plus !!!
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Ca commence 

comme ça !
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PERMIS DE SORTIR

POUR FILLE

ATTENTION

Horaires de sortie à 

respecter : 

8h/12h et 14h/18h

Tenue correcte exigée

Pas d’alcool

Sortie accompagnée 

uniquement
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PERMIS DE SORTIR

POUR GARCON

ATTENTION

SORTIR COUVERT

BOIRE ou CONDUIRE 

à CHOISIR
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Rôles de genre
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« Victim-blaming »

• Rechercher dans le comportement quelque chose qui 
permet de penser que l’agression a été au moins un 
peu méritée, soit à cause de son comportement au 
moment T soit à cause du style de vie ou de la 
personnalité de la personne.

• Réactions dues à un instinct naturel qui pousse à 
nous dissocier de la victime : on se sent rassuré, et 
cela nous évite de penser que nous avons tout, nous 
aussi, de la potentielle prochaine victime. 

• La victime n’est jamais fautive, et rien ne saurait 
excuser que l’on se passe de son consentement.
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En effet, celui d’un homme !!!
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• Ironie

• Pas de jugement ni de militantisme

• Simplement un Eveil des consciences

• Les mythes sur le viol peuvent être regroupés 
en 4 catégories : 

– la négation ou minimisation du viol, 

– la négation du non-consentement de la victime, 

– le blâme de celle-ci

– Le slut-shaming
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• Responsabilité du viol est de la faute des  victimes qui 
n'ont pas su se protéger. 

• Il est très rare que la responsabilité du violeur soit 
entièrement mise en cause. 

• Ex : Viol commis par Roman Polanski. Cet homme a 
drogué et fait boire une adolescente de moins de 15 
ans pour la violer analement et vaginalement. Et voilà 
que certains évoquent "qu'elle est venue chez lui« … 
Rassurez-moi, est ce que dés qu'on vient chez vous, 
vous adoptez ce genre de comportement ? Où en êtes 
vous au stade de croire que "les hommes sont comme 
ça", que les hommes font ce genre de choses et que 
c'est aux femmes de le savoir ?
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En réalité

• Le viol est commis, dans la majorité des cas, par 
un proche, sur un mineur. 

• « Ce n'est pas dans la rue en rentrant d'une 
soirée qu'une femme est le plus en danger 
d'être violée, c'est quand elle est enfant, chez 
elle, dans sa famille, à l'école, dans le cadre de 
ses activités parascolaires, dans les institutions 
de soins, ou quand elle est adulte dans son 
couple ou au travail… »
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Les conditions de maintien 
du phénomène

1. Le maintien de tabous autour de la 
sexualité 

2. La différenciation culturelle des genres. 

3. L’objectification. 

4. Dépendance économique, sociale et 
affective. 

5. L’érotisation du viol et de la domination
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Pour vous faire une idée….

Vous rentrez chez vous après être allé au cinéma, 
votre appartement est dévasté, les cambrioleurs 
ont uriné sur vos vêtements et tué le chat. Là la 
police vous demande : "vous sortez de chez vous 
? De nuit ? Mais êtes-vous inconscient? Et en plus 
quand vous sortez vous n'embauchez pas de 
garde du corps pour surveiller votre maison ? Qui 
plus est vous partez sans emmener le chat et 
l'intégralité de votre garde-robe ? N'aviez-vous 
pas une secrète envie que le chat meure ? Y 
teniez-vous vraiment à ce manteau ? Vous 
cherchez un peu les problèmes, non ?"
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Conclusion

• Omniprésence d’une « culture du viol mais aussi de la 
violence et du sexisme»

• + facile de faire du viol un problème individuel qu'un 
problème collectif.

• On apprend aux femmes à se protéger apparemment 
il n'y a rien à apprendre aux hommes.

• Horrible et insidieuse = convainc les victimes de viol 
et leur entourage qu'elles sont les responsables. Le 
viol est le seul crime pour lequel la victime est 
considérée comme coupable. C'est un fait, auquel 
nous participons tous consciemment ou pas.
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MERCI DE VOTRE ATTENTION

c-prudhomme@chu-montpellier.fr
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